
Un œil immobile l’autre défile. Le

rideau couvre la moitié du monde.

Je ferme je rouvre – pupille verte.

Ce rideau rassure. Il respire.

Bercés, mes yeux se ferment. Une

conscience liqueur s’étire et

coule. Ma vie, souffle après

souffle, après souffle, se déroule.

Paysage arrêté, rideau bien là,

l’œil se rouvre. Rien n’a bougé. Je

croyais, pourtant, voyager, mais

n’étais-je pas déjà arrivée ?
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